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C’EST QUOI L’ÉCONOMIE PHYSIQUE ?
UN CONCEPT RÉVOLUTIONNAIRE
LA PUISSANCE DU FEU
PRINCIPE DE MOINDRE ACTION ET ÉNERGIE LIBRE
POTENTIEL DE PEUPLEMENT
DÉVELOPPER LA CRÉATIVITÉ
ET L’ARGENT DANS TOUT ÇA ?

QUESTIONS / RÉPONSES SUR L’ÉCONOMIE PHYSIQUE
1/ L’économie physique est-elle capitaliste  

ou communiste ?
2/ L’économie physique est-elle socialiste ?
3/ Faut-il une économie libérale ou protectionniste ?
4/ C’est quoi le problème avec la finance ?
5/ Que penser de quelqu’un qui gagne beaucoup d’argent ?
6/ Comment l’économie physique va-t-elle remplir  

mon caddie ?
7/ Comment l’économie physique intègre-t-elle la 

problématique écologique ?
8/ Que penser des renouvelables et du nucléaire ?
9/ Et le changement climatique ?
10/ L’économie physique ne prône-t-elle pas, au final,  

une croissance infinie dans un monde fini ?
11/ Vous dites que les ressources ne sont pas limitées ??!
12/ Ne faudrait-il pas développer les “Low Tech”  

plutôt que les “High Tech” ?
13/ Pourquoi l’économie physique n’est-elle pas enseignée 

à l’école ou à l’université ?
14/ Y a-t-il des représentants français de l’économie 

physique ?
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L’économie physique devrait faire partie des rudiments de 
l’apprentissage en école primaire. C’est ce que préconisait 
Jacques Cheminade dans son projet présidentiel en 2012. 
« Au service de l’homme », ajoutait-il, car une économie 
bien faite ne peut avoir pour but que le bien de la population 
humaine, la raison d’être de la politique étant d’en créer les 
conditions sociales.

Mais pourquoi, vous direz-vous, faudrait-il bourrer si tôt le 
crâne de nos marmots avec des notions d’économie, d’argent, 
de profits, à une période de leur vie où ils passent le plus clair 
de leur temps à jouer et à découvrir ? Eh bien, c’est que vous 
pensez à l’économie telle que l’oligarchie la définit et telle 
qu’elle s’est imposée aujourd’hui dans la très grande majorité 
des lycées, universités et grandes écoles de France. C’est bien 
dommage... Et c’est pour cela qu’il faut réagir ! En défen-
dant une conception de l’économie où la créativité humaine 
est au centre des préoccupations. Où la production est vue 
comme une façon de libérer les hommes de leurs fardeaux 
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millénaires : la faim, le froid, les maladies, les catastrophes 
naturelles, la pauvreté et l’ennui.

Nous sommes maintenant 8 milliards d’âmes sur Terre, 
nous devrions nous réjouir et célébrer ce haut fait de la 
société tout entière ! Mais des images de désolation viennent 
ternir cette perspective : la misère n’a pas disparu, les guerres 
font encore rage, les inégalités sont toujours inacceptables.

Avec ce petit livret, nous vous invitons à prendre de la 
hauteur et à trouver par vous-même les solutions. En les 
élaborant d’après les principes multiséculaires de l’économie 
physique et en suivant pas à pas la démarche intellectuelle 
de l’économiste Lyndon LaRouche, qui lui a donné toute sa 
cohérence et sa rigueur.

Au bout du tunnel, une victoire contre la servitude volon-
taire et la secte de l’ONPRF (les adeptes du « On Ne Peut 
Rien Faire »). Une méthode pour accroître l’hospitalité de 
notre planète, pour la vie humaine d’abord, évidemment, 
mais aussi tout le reste du vivant.

Restez curieux jusqu’au bout et vous aurez la surprise de 
découvrir, à l’instar des futurs écoliers, que l’économie phy-
sique, c’est pas sorcier !

Bonne lecture !

Benoît Odille et Christophe Lavernhe
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prévoir la succession inévitable des chocs infligés à nos éco-
nomies depuis les années 1970. Chacune des secousses en 
entraînant d’autres car on ne s’est jamais attaqué aux causes 
du problème.

Aujourd’hui, nous avons plusieurs crises qui se superpo-
sent. Sur le plan économique, celle de la finance et de la 
dette, qui revient parce qu’elle n’a jamais été résolue, celle 
de l’accès aux matières premières, aux produits de première 
nécessité, celle de l’inflation. Autant de chocs pas vraiment 
anticipés par les dirigeants et les industriels. Celle ensuite 
de la géopolitique internationale, avec les multiples guerres 
en cours, parce que l’oligarchie est aux abois. Celle du social, 
parce que le système n’est plus capable d’engendrer du déve-
loppement et en fait payer le prix aux populations. Celle 
enfin de l’écologie, parce qu’on utilise aujourd’hui les mêmes 
moyens technologiques pour 8 milliards d’habitants qu’on 
utilisait il y a 25 ans pour 6 milliards, alors qu’ils devraient 
évoluer pour garantir à la fois la hausse du niveau de vie et 
un environnement vivable.

Pour chacune de ces crises, l’économie physique a une 
réponse. Nous vous proposons de les découvrir dans ce livret.

D’abord avec quelques repères historiques pour com-
prendre cette démarche : quels en ont été les représentants 
et à quoi ont-ils cherché à répondre ? Ensuite, une partie un 
peu théorique (mais très pédagogique !) sur les grands prin-
cipes qui la définissent. Enfin, une sorte de foire aux ques-
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tions pour montrer comment l’économie physique répond à 
des problématiques très concrètes d’aujourd’hui. Ainsi, vous 
aurez des clés pour comprendre un peu mieux les grands 
enjeux de notre époque et pourrez entrevoir les solutions. 
Surtout, vous aurez un esprit critique plus aiguisé pour ne 
pas vous faire avoir par les pseudo-experts de plateaux télé. 
Vous vous rendrez même compte très souvent que vous en 
savez beaucoup plus qu’eux sur bien des sujets, tout simple-
ment parce que vous abordez la question du point de vue de 
la réalité physique du monde, de la création humaine, et pas 
des modèles mathématico-statistiques stériles de la pensée 
dominante, qui gère la rareté des choses existantes.

L’économie, bien définie, est la science du développement 
humain. Et, comme dit le poète, rien de ce qui est humain ne 
doit nous être étranger*.

Alors faites-vous confiance et découvrez ce que même les 
économistes n’ont pas appris à l’école !

* Référence au poète latin Térence (IIe siècle avant notre ère) dans son 
Heautontimoroumenos : « Homo sum ; humani nihil a me alienum puto » 
(« Je suis un homme ; j’estime que rien d’humain ne m’est étranger. »)


